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w/m EDITORIAL

Apprendre à ««être» ce qu'on est vraiment!
Yves Jeannotat

«II» était jeune! De la chaleur du foyer, il

n'avait connu, pour ainsi dire, que celle qui
monte, certains soirs d'hiver, de la cheminée

où crépite le bois de sapin, mais autour
de laquelle le père et la mère étaient
rarement réunis.
S'il se hasardait à poser une question, deux
fois sur trois il se faisait rabrouer sans
ménagement: tais-toi! Mange ta soupe!
Au lit!... Sale gamin! Tel était son lot
journalier d'invectives familiales sans dire que,
à l'école, les choses n'étaient guère
meilleures. Pour éviter les humiliations, il avait
pris l'habitude de se taire. Mais son regard
«en-dessous» en disait long sur ses états
d'âme.
Pour compenser «un peu», il avait pris
l'habitude de sortir, et il se défoulait sur le

trottoir en des combats épiques, crachant
sur les souliers vernis et maudissant tout
ce qui allait dans le même sens. Or, le

temps passait, il grandissait et la situation
était loin d'aller en s'améliorant pour lui. A
ses yeux, la société était chaque jour un
peu plus ce qu'il en avait vécu: un composé

de cellules dissociées, un amoncellement

d'individus dépersonnalisés... Un
beau jour, alors qu'il vociférait le poing
levé contre «l'autorité» et ses fantômes, il

faillit entrer en collision, au coin de la rue,
avec un «jogger» en plein effort. Ils
s'étaient «engueulés» un bon coup puis,
l'orage passé, le coureur avait relevé le défi
d'«écouter» sans rien dire. Et il avait
gagné! Alors, après un long silence, il avait
mis la main sur l'épaule du jeune homme et
lui avait dit: «Viens au club, tu veux?
Ensemble, on tâchera d'apprendre à être
ce qu'on est vraiment!» Puis ils étaient
partis en direction du stade, au petit trot,
l'animateur en survêtement, l'autre dans
ses «jeans» troués et rapiécés de toutes
parts.

«Apprendre à être», a écrit un jour René
Maheu, alors directeur de l'UNESCO, «ce
produit d'une éducation qui cherche moins
à conférer des connaissances et des
techniques qu'à développer des attitudes qui
permettent à la personne de se réaliser
authentiquement». C'est de cela dont les

jeunes ont le plus besoin pour sortir de leur
isolement et pour éprouver le sentiment
d'exister: geste gratuit, créateur, valorisant

puisqu'il rappelle «le besoin d'expression

désintéressée qui est en chacun,
comme un instant d'attente, de générosité
et de beauté, un instant dont le comportement

ludique et l'écoute réciproque sont le

premier assouvissement. En ceci, le sport
s'apparente à l'art. Comme lui, il fait surgir
de la grisaille d'une durée et d'un espace
quelconques, des moments parfaits et des
gestes absolus, dont on pourrait croire
qu'ils ne servent à rien; à rien si ce n'est à

faire éprouver la grâce d'exister!»
Le contenu de ce texte est aussi, dans les

grandes lignes, celui de l'Année internationale

de la jeunesse pour laquelle M. Guy-
Olivier Segond, président de la Commission

fédérale y relative, formule le vœu que
se fasse une politique «avec» et «pour»
les jeunes, dans le but de les aider non pas
seulement à «devenir», mais à «être»...

II n'est pas facile d'apprendre à «être» ce qu'on est vraiment.
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